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-de Jacques-Cartier, prononça le sermon de circonstance.
En revenant à Québec, lundi, Sa Grandeur s'arrêta au Cap 

Saint-Ignace et à Saint-Thomas de Hontmagny, pour y don­
ner la Confirmation.

— La semaine dernière, nous avons simplement signalé la 
bénédiction de la salle dite des Enfants pauvres, à l’Hôtcl-Dieu 
de Québec. Cette cérémonie s'est faite avec solennité et en 
présence des plus distingués représentants de la société qué- 
becquoise. C'est Mgr Mathieu qui officia en cette circons­
tance, et prononça une allocution où il sut mettre en relief 
les bienfaits, même temporels, que nous devons à l’Eglise.

On sait très bien, dans le public, que l’organisation, si mo­
derne, si complète, si parfaite, de ce nouveau département de 
l’Hôtel-Dieu a coûté la somme de $25 000, et que cette somme 
a été généreusement donnée par l’honorable Monsieur Shar­
pies et Mndanv- Sharpies. Aussi, Mgr l’Archevêque, s’étant 
trouvé empêché d’assister à cette fête de la charité, avait 
adressé aux généreux donateurs une lettre bien touchante, que 
nous allons reproduire :

Archevêché de Québec, 30 sept. 1907.

A l’honorable J. Sharpies, C. L, Québec.

Mon cher M. Sharpies,

Je regrette beaucoup qu’une indisposition oblige mon médecin à 
me défendre d’assister à l’inauguration de la salle pour les enfants à 
l’Hôtel-Dieu, cet après-midi. Il m’aurait été si agréable de vous dire 
de vive voix mon admiration pour votre bonté, et mon appréciation 
sincère pour votre généreux don en faveur des membres souffrants 
du Christ. D'autre part, vous êtes si anxieux de cacher à votre main 
gauche ce que votre main droite donne, vous vous ingéniez tant à 
soustraire vos bontés aux regards des hommes, que vous préférez 
sans doute cette manière de vous exprimer ma gratitude pour votre 
don princier à la plus vénérable institution de charité de mon 
diocèse.

Les petits de mon troupeau, jusqu'ici privés d’un département 
spécial où leurs maladies corporelles pouvaient être spécialement 
traitées et guéries, auront désormais, grâce à votre munificence, et 
pourquoi n’ajouterais-je pas : à l'inspiration maternelle de votre ex­
cellente compagne, un département parfaitement pourvu de tous 
les appareils médicaux des plus modernes.

Puisse le Divin Maître, qui nous assure que tout ce qui est fait


